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Avant-propos

Ce roman est la suite et fin de « Nuit sur Pandémonia ». « Fiat Tenebra » n’était pas prévu

lors de la publication du précédent, mais à l’arrivée des 10 ans de la première rencontre réelle

entre les personnes qui ont contribué à construire l’univers de la sphère Vampire qui y est

dépeint, je tenais à créer un ultime hommage. J’ai donc décidé de me mettre à la rédaction du

récit que vous tenez actuellement dans vos mains, en me concentrant sciemment davantage

sur les personnages créés par ces personnes plutôt que sur le mien, bien que la suite et fin de

ses aventures y soit relatée. 

« Fiat  Tenebra »  sort  le  26 novembre  2015,  soit  le  jour  du  10ème anniversaire  de  la

première visu de la sphère Vampire. Elle fut organisée par celui qui a incarné les personnages

que sont Angelus et Hadès, ainsi que moi-même. Une des meilleures journées qu’il m’a été

donné  de  vivre.  Mais  pourquoi  un  tel  titre ?  Il  s’agit  du  credo  des  Ivyens  de  la  sphère

Vampire, sélectionné suite à un petit concours, et je trouvais logique de le choisir pour titre.

L’auteur portait pour nom Chironex Von Dali, et je le remercie à travers cette introduction de

m’avoir autorisée à l’utiliser.

Que trouverez-vous dans cette histoire ? Des informations complémentaires au sujet des

résidents de la sphère Vampire, des anecdotes leur ayant appartenu et que j’ai retranscrites le

plus  fidèlement  qu’il  m’était  possible,  des  portraits,  des  descriptions,  des  dialogues

originaux… Tout ce que je puis vous donner afin de mieux cerner chacun d’eux. Et la fin de

l’histoire  de  mon  propre  personnage,  bien  sûr.  En  effet,  suite  à  son  départ  de  la  cité

vampirique racontée dans « Nuit  sur Pandémonia »,  il  a vécu quelques aventures avant sa

disparition définitive.

Ceci ne rend pas la phrase finale de « Nuit sur Pandémonia » fausse. Le « personne » de

cette phrase qui était « Personne ne sut ce qu’elle devint » désigne les résidents de la sphère

Vampire. Mais rien ne disait que ceux des autres sphères n’avaient jamais croisé la petite

Vampire que j’incarnais. C’est justement de cela qu’il est question ici. Ce n’était néanmoins

pas précisé, car comme dit au début de cet avant-propos, « Fiat Tenebra » n’était absolument

pas prévu au moment de la sortie de « Nuit sur Pandémonia ».
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Ce second et dernier volume est l’occasion pour moi de développer davantage certains

personnages, également d’en présenter d’autres qui furent aussi importants. Sur ce, je vous

souhaite une bonne lecture.
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EN PERDITION

Pandémonia, an 1500 après Ivy. L’air était dense, comme saturé du soufre opaque d’un

volcan en pleine éruption. Pandémonia était la cité vampirique des Sphères Divynes Unies,

univers créé par la Déesse Ivy. La Divyne, dans Son infinie bonté, avait permis à toutes sortes

de créatures d’avoir un endroit pour se protéger et se développer, Vampires compris. Personne

n’avait été présent au moment de la création de Pandémonia, mais son existence imposait aux

Vampires et autres créatures de la nuit le respect envers Ivy, car c’est à Elle qu’ils devaient ce

refuge.

Les  terres  entourant  la  cité  se  composaient  en  majorité  d’un  grand  terrain  fait  de

montagnes, de forêts et d’eau. Divers petits villages s’étaient implantés au fil des siècles dans

les terrains constructibles comme Askarath, cette ville située à l’extrême nord-est de la sphère,

au pied de la rivière d’Ezmül. Parmi les lieux incontournables de la zone, on pouvait citer les

montagnes d’Ezkülla, le Lac De La Luna où résidait jadis une bande de Lycans menée par un

certain Ryder qui fut occis par une courageuse Vampire, la vallée des Morts, la plaine Strigoï

ou encore la forêt des Abymes, qui entourait Pandémonia, le fief par excellence des Vampires,

le seul lieu de la sphère où le soleil ne brillait jamais.

La cité, dont la forme géographique rappelait un pentacle du fait de la présence de cinq

quartiers distincts se terminant en pointe, comptait tout ce dont ses résidents pouvaient avoir

besoin. Un chemin de ronde entourait l’ensemble, emprunté par des gardes qui effectuaient

des patrouilles interminables, munis d’arcs et de flèches prêts à l’emploi dès qu’une menace

s’approchait. D’autres filtraient également les entrées et les sorties autour des portes d’accès à

la cité, pour assurer aux lieux une sécurité optimale.

Au cœur de Pandémonia trônait un temple Divyn, érigé par les Vampires eux-mêmes en

l’honneur  de  l’Unique.  Bien  qu’elles  soient  les  plus  néfastes  qui  soient,  ces  créatures

n’oubliaient  pas qu’elles Lui  devaient  l’existence  de cet  endroit,  et  c’est  avec honneur et

respect qu’elles Lui avaient bâti ce monument, fierté de la cité toute entière, dont la visite était

incontournable pour quiconque passait à proximité.

Le  temple  était  entouré  de  grands  jardins  bordés  de  hêtres,  de  chênes  et  de  frênes.
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D’immenses parterres de fleurs entouraient le sentier qui menait jusqu’à son entrée. Bien que

tortueuse, cette voie était  facilement praticable pour tout Ivyen souhaitant se recueillir.  Le

temple lui-même jetait comme une aura perceptible à l’œil nu, il était en effet entouré d’une

forte lueur blanche surnaturelle. À l’arrière du bâtiment, le credo des Ivyens était fièrement

gravé.  « Credo  Potestae  Divyna »  y  lisait-on.  Et  en  dessous,  on  avait  ajouté  celui  des

Vampires de la cité, qui était « Fiat Tenebra ». « Que les Ténèbres soient », un excellent choix

pour un lieu qui ne voyait pas la lumière du jour. Sur les côtés du temple, des piliers ornés du

nom de la Divyne trônaient fièrement près des vitraux représentant l’Unique dans différentes

parties  de  Son  histoire.  Et  à  l’avant,  deux  grandes  portes  en  ébène  dont  les  poignets

représentaient le logo vampirique, le fameux cercle pourvu d’une paire de crocs, attendaient

juste que quelqu’un les pousse afin de contempler l’intérieur.

Une fois ouvertes, ces portes laissaient entrevoir des rangées de bancs en bois séparés en

leur milieu par un passage recouvert d’un long tapis, aussi rouge que du sang, qui menait à la

nef éclairée par des cierges noirs. Sur les murs alentour, on pouvait observer des tapisseries

présentant les premiers Vampires de l’histoire.

Les  cinq  branches  composant  la  cité  étaient  le  quartier  marchand,  premier  que  l’on

traversait  en  passant  ses  imposantes  portes  et  les  gardes  qui  les  protégeaient,  le  quartier

résidentiel,  le  quartier  de  l’Inquisition,  le  quartier  du  Gouvernement  et  enfin,  le  quartier

militaire. Alors que les deux premiers semblaient accueillants, les trois autres paraissaient très

austères,  surtout  le  quartier  gouvernemental  pour  sa  proximité  avec  le  cimetière.  Il  faut

préciser que les Vampires prenaient très au sérieux les différentes menaces qui planaient sur

eux, et enterraient toujours dignement les cendres de leurs confrères tombés au combat. Le

quartier  militaire,  bien  que  tout  aussi  noir,  recelait  un  trésor  inestimable  qui  était  la

Bibliothèque.  Elle  renfermait  l’ensemble  des  connaissances  que  les  Vampires  avaient

obtenues  au  gré des  siècles,  mais  aussi  un bestiaire  très  complet  conçu par  Kereska Luz

Oscuria,  de  toutes  les  créatures  possibles  et  imaginables.  Une  véritable  mine  de

renseignements pour quiconque désirait en apprendre un maximum au sujet de la faune locale.

Le lieu le plus prisé de Pandémonia, c’était sa taverne. Initialement baptisée le Select,

Elle fut détruite il y a fort longtemps, avant de faire place à une autre renommée le Phœnix, en

l’honneur de sa renaissance. C’est là que les créatures de la cité, ainsi que celles de passages,

se réunissaient autour d’un verre servi par une Vampire répondant au nom de Niaki. Cette
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